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Témoignage 

Une route qui n'est plus nationale 
mais sur laquelle on roule encore, 
relie les deux secteurs de Podensac 
et de Langon. De Portets à Caudrot, 
31 kms de bitume irriguent un axe 
central. C'est cet axe qui donne son 
n o m  à  c e t t e  p u b l i c a t i o n                  
irrégulomadaire1 qui ne veut         
négliger aucune autre voie de     
communication. On ne peut         
dénombrer combien de kilomètres 
parcourus par ceux et celles qui 
servent l'Eglise, même sans      
compter ceux qui la servent tout 
simplement en se rassemblant le 
dimanche. Non seulement, de      
Portets à Caudrot, mais aussi     
d'Aillas à Saint Michel de Rieufret, 
de Sainte Foy la Longues à            
Landiras … 

 

De temps en temps, (avant le      
carême, à Pâques, fin juin, en         
septembre, au début l'avent)        
Partages 113 nous donnera des 
nouvelles de ce qui s'est passé, 
nous annoncera ce qui est en projet, 
fera part de la vie de l'Eglise : 

- dans les deux secteurs :  

les pages 1, 2, 7, 8, seront commu-
nes à tous ; 

 

- dans chaque secteur :  

les pages 3, 4, 5, 6, seront propres 
à chacun des secteurs. 

 

D'autres voies de communication 
restent à élargir : l'internet en     
particulier. Mais surtout l'intérêt que 
l'on a pour l'autre, pour le frère, pour 
l'autre secteur avec qui l'on a des 
choses à partager, des projets à 

mettre en commun. 

 

 Partages 1113 est un média. 
Partages 1113 n'est qu'un média. A               
chacun de nous de vivre et de           
communiquer la vie qui nous vient 
de Dieu. 

 

Père Gérard FAURE  

 

 

 

 

 

 

1 De fréquence irrégulière, comme d'autres le 

s o n t  d e  f r é q u e nc e  q u o t i d i e n n e ,                        

hebdomadaire ... 

Partages 1113 
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La France a connu, il y a bien 
longtemps, et ça n'a pas     
duré, la présence d'un prêtre 
pour 700 habitants. En 1997, 
on en était à un prêtre pour 
1747 catholiques. Sur ce 
nombre, on ne fait pas de    
distinction entre prêtres       
séculiers ou religieux. Ici 
(Podensac et Langon), nous 
constatons une diminution on 
ne peut plus drastique. 

 

Regardons par exemple sur 
25 ans : 

- En 1982 :  

18 prêtres pour 32 559 h soit 
un pour 1818. 

- En 2007 :  

5 prêtres pour 44 672 h. soit 
un pour 8934, ce qui fait près 
de 5 fois plus ! 

 

Je pense souvent, en montant 
dans ma voiture, à cette 
phrase du livre de la Genèse : 
« Mon père était un Araméen 
errant ». Mais nous ne       
sommes pas « errants ». 
Nous marchons vers un but, 
et ce but c'est le service de 
l'Église et du monde. 

  

Certes,  le prêtre ne          
l'accomplit pas comme il y a 
cinquante ans. D'ailleurs, que 
faisons nous comme il y a    
cinquante ans ? Manger ? 
Travailler ? Jardiner ? Se     

distraire ?... même dormir, si 
nous avons quelquefois le 
même lit que nos aïeux, on 
n'est très probablement pas 
dans les mêmes draps, même 
s'ils sont beaux ! 

 Le prêtre ne va donc 
pas se situer de la même     
façon qu'il y a 50 ans par    
rapport à la population, ni 
même par rapport à la        
communauté rassemblée. 

 Il est l'homme de        
l'eucharistie. L'homme du    
rassemblement au nom du 
Christ, pour que le peuple soit 
nourri de la Parole et du 
Corps du Christ, pour que nos 
vies, à la suite du Christ 
soient offertes. 

  

 Ainsi l'Église, et pas 
seulement le prêtre, l'Église 
par l'intermédiaire de tous ses 
membres, va se rendre        
proche de la population,      
portant avec elle les peines et 
les joies, les angoisses et les 
espoirs de tous les hommes. 
Le prêtre est alors au service 
de la mission de cette Église. 
Et si dans un village, dans un 
quartier, il n' y a plus de    
chrétien repérable, le prêtre 
aura beau passer à pied, en 
cheval ou en voiture, il ne 
pourra seul manifester cette 
proximité de l'amour de Dieu 
qui rejoint les hommes. 

  

 N'ayons qu'une seule 
ambition : vivre l'évangile. 

 Nos communautés,       
petites ou grandes, reliées 
entre elles, unies à l'évêque, 

seront alors ferment dans ce 
monde, levain dans la pâte, 
lumière sur la route des 
hommes. 

Père Gérard FAURE 

 

 

 

Rapport des ordinations au 
nombre de fidèles catholiques : 

Asie : 4,08 ordinations pour 10 000 
fidèles  

Océanie : 3, 39  

Europe : 3,06  

Afrique : 2, 58. 

 

Le continent américain, tout en 
comptant la moitié des catholiques 
du monde, a un taux de seulement 
1,35 ordination pour 10 000 fidèles. 
Taux mondial 2,26. 
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Le processus de discernement 
est long et la formation, qui 
dure quatre ans, est          
organisée le week-end car 
beaucoup de diacres exercent 
une activité professionnelle. 
Les épouses des hommes      
mariés suivent la formation 
avec leur mari et il leur est  
demandé leur accord avant 
l'ordination. 

Les diacres exercent une     
mission de service ; ils sont 
à la charnière, au seuil de la        
rencontre entre l'Église et le 
monde ; ils se définissent com-
me les « ministres de       l'invi-
tation ». C'est bien la      com-
munauté qui manifeste le désir 
d'appeler un diacre. 

Le Conseil Pastoral de     
secteur s'est réuni le 13 
décembre  2006 au        
presbytère de Langon. 
Deux diacres permanents 
qui avaient été invités à 
nous rejoindre pour         
animer une     réflexion sur 
le  diaconat permanent : 
M. Bernard DUCOS,      
diacre dans le secteur    
pastoral des Graves et M. 
Bernard LACAMPAGNE,      
accompagné de son épou-
se, diacre dans le     sec-
teur pastoral de       PES-
SAC, étaient présents à 
cette soirée. 

 

Tout d'abord ils se sont       
présentés et ont répondu 
aux questions parfois     
directes qui étaient posées. 

 

Puis, à partir du document du 
numéro spécial de l'Aquitaine 
pour le Service du Frère, nous 
avons fait un « déballage » : 
Qu'est-ce que le diaconat pour 
nous ? Quelles questions nous 
posons-nous à son sujet ? 
Questions et affirmations       
furent notées simplement et, 
après la présentation de la     
plaquette « l'Église a aussi     
besoin de diacres »,           
quelques éléments de réponses 
ont été apportés à nos           
interrogations. 

Ainsi, nous avons appris que 
les diacres qui étaient appelés 
pouvaient être des hommes 
mariés ou célibataires. 

Concrètement, les diacres 
nous ont présenté leur     
interpellation, le « pourquoi 
pas » du début quand    
quelqu'un de la communau-
té leur dit : « N 'as-tu        
j a m a i s  s o n g é  a u                
diaconat ? » 

Le diacre reçoit l'ordination 
des mains de l'évêque. 

II est diacre de l'évêque 
envoyé au service d'une 
communauté. II peut      
recevoir une mission      
diocésaine de la part de 
l'évêque mais ce n'est pas 
systématique. 

La mission principale des 
diacres est vécue en milieu 
professionnel pour ceux qui 
sont encore en activité, car 
le diacre est en état de 
service au nom du Christ 
auprès de      chaque être 
humain. 

 

La dernière question de la      
soirée était plus pratique : elle 
concernait l'organisation d'une 
rencontre avec des couples    
auprès desquels est envisagée 
la diffusion du document sur le 
diaconat permanent. 

 

Les membres du Conseil      
Pastoral se sont quittés en se 
promettant de réfléchir à la 
manière « d'appeler ». 

 
Ghislaine GAL Y 
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Calendrier « Année du Service du 
Frère » : 

- Samedi 24 Février 2007 :  

Rencontre des chrétiens élus 
politiques avec Mgr RICARD à 
BORDEAUX. 

 

- Jeudi 15 Mars 2007 :  

Conférence sur la constitution du 
Concile Vatican II « Gaudium et 
Spes » par le P. Didier MONGET à 
20 h.30 au Centre Saint Jean. 

 

 
- Samedi 17 Mars 2007 :  
Journée « Habitat et  Humanisme » 
 
 

- Vendredi 30 Mars 2007 :  

Célébrations pénitentielles pour 
les chrétiens de l'ensemble pastoral 
Sud-Gironde à l'Eglise de LANGON 
à :  

 18 h pour les jeunes, 

 20 h.30 pour les adultes. 

« Qu'as-tu fait de ton frè-
re ? » (Aquitaine n° 20     p. 7) 
 
- le document Épiscopat 
2006/1 sur la vocation       
Diaconale de l 'Égl ise 
(Aquitaine n° 20 p. 16) 
 

- la plaquette « L'Église a    
a u s s i  b e s o i n  d e              
diacres » (Aquitaine n° 20     
p. 17) 

Le Conseil pastoral du secteur 
de Langon vient d'entreprendre 
une démarche de réflexion et de 
préparation à l'appel au       
diaconat permanent dans  
notre secteur accompagné par 
deux diacres permanents          
Bernard LACAMPAGNE et            
Bernard DUCOS (cf. art. « N'as-tu 
jamais songé au diaconat ? »). 

 

De nombreuses autres initiatives 
doivent être prises. N'hésitons 
pas à nous imprégner de ce    
projet pastoral dans nos         
d i f f é r e n t s  s e r v i c e s  e t               
engagements et à nous laisser 
interpeller sur cette question :   
« Qui sont mes frères ? ». 
Répondons par des actes            
souvent simples mais concrets. 

 

François-Xavier CORDEAU 

En tant que correspondant, pour 
le secteur de Langon, de l'année 
du    service du frère, il m'est         
demandé un article pour notre 
journal Partages 1113. 
Afin d'éviter toute redite inutile, 
je ne peux que vous renvoyer à 
la lecture enrichissante (et      
gratuite!) du numéro spécial de 
l ' A qu i t a i n e  ( N °  2 0  d u 
17.11.2006). Si vous ne l'avez 
pas encore lu, il n'est pas encore 
trop tard ! 
Vous y trouverez non seulement 
une présentation détaillée du 
projet pastoral diocésain « Qui 
sont mes frères ? » (Mat 12, 
48) mais aussi les très         
nombreuses  p ropos i t i ons         
élaborées par le diocèse pour 
nous aider à vivre cette année. 
Parmi celles-ci, j'insisterai plus 
particulièrement sur la lecture de 
l'encyclique de Benoît XVI « Dieu 
est Amour ». Ce numéro de 
l'Aquitaine (p. 8 à 15) propose 
un guide de lecture pour un     
travail en groupe d'au moins six 
réunions. 
Pour s'y engager, les groupes 
déjà constitués sont invités à se 
retrouver. Ces groupes sont   
ouverts à tous ceux qui veulent 
les rejoindre (contacter le     
presbytère) et d'autres peuvent 
aussi se former entre amis,     
voisins. 

 

D'autres textes nous sont aussi 
proposés comme pistes de      
réflexions : 

- le message du conseil         
permanent de l 'épiscopat            
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Sur le Langonnais, il y a à 
peu près 1000 à 2000        
personnes gi tanes ou          
Voyageurs. 
(On dit indistinctement      
Gitans ou Voyageurs, ce      
dernier terme englobe        
toutes les ethnies de gens qui 
voyagent). 
 
Le grand problème de 
l'heure : 
Avoir un terrain pour      
pouvoir y construire sa     
maison. 
Certains y sont parvenus ; 
mais les difficultés ne        
manquent pas pour pouvoir    
acquérir un terrain : difficultés 
de discuter avec les autorités, en 
fonction de la  classification des 
terrains, en zone inondable ou 
pas. Au  dernier moment, alors 
que les papiers sont en règle, 
c'est le refus : il y a eu des     
p é t i t i o n s  o u  a u t r e s                 
empêchements. Ils cherchent un 
terrain, avant tout pour être chez 
eux ; les familles s'agrandissent 
et un jour les enfants auront un 
morceau de terrain. Un projet 
d 'Aqu i t an i s  env i sage  l a          
construct ion de maisons        
adaptées aux besoins des      
Voyageurs. Mais déjà, un certain 
nombre de Voyageurs - autour 
de la quarantaine - ont construit 
sur leur terrain, leur maison. 
 

Deuxième grand problème : 
celui du travail. 
Par lui, on essaie d'évoluer, de 
s'intégrer. «Il faut finir de     
manger ». 
De plus en plus, les voyageurs se 
sédentarisent, mais ils garderont 
toujours dans l'esprit et dans le 
coeur qu'ils sont des Voyageurs - 
avec ou sans maison. 
Le travail, c'est principalement le 
travail de la vigne, les travaux 
sa i sonniers ,  l a  fer ra i l l e ,           
l'arrachage des racines dans la 
forêt pour les médicaments. Un 
peu de vannerie de paniers qu'ils 
vont « chiner », vendre, au porte 
à porte. 
Les hommes vont au travail pour 
gagner de l'argent. 
Avant, c'étaient les femmes qui 
partaient « chiner ». Maintenant, 
elles restent à la maison pour 

s'occuper des enfants et du     
ménage. 
Troisième grande  réalité : 
c'est l'école. 
Il y a une école de voyageurs 
à Toulenne construite pour 
les Voyageurs de passage. 
Elle accueille une quarantaine 
d'enfants, de la maternelle au 
CM2. Des petits voyageurs 
vont dans les écoles de la     
commune ; certains vont 
poursuivre au collège. 
Dans un collège de  Langon, il 
y a une classe uniquement 
d'enfants Voyageurs. Mais les        
parents ont peur : de la      
drogue, de la violence, du 
mélange des petits et des 
grands dans les cours de        
récréation. Il y a la méfiance 

des « gadgé », le regard des         
sédentaires (non gitans)… 
Certains suivent les cours du 
CNED (enseignement par         
correspondance). Les parents 
Voyageurs et Gadgé auront vu 
avec plaisir, le jumelage entre les 
deux écoles de Toulenne :     
Georges Brassens de la         
commune, et Django Reinhardt 
des gitans. Elles se sont           
rencontrées autour de la danse, 
d'une exposition sur la culture 
gitane. Au bout de leur scolarité 
à l'école des voyageurs, les         
enfants savent lire et écrire. « Ils 
ont de bons instits » disent les 
parents ; « ils apprennent même 
les langues ; ils ont des notes ». 



 

 

Pour les jeunes, des stages de 

mécanique, de menuiserie, de 

taille de vigne sont organisés. 

L'été, ils partent en camp.       

Beaucoup travaillent dans les  

vignes avec leurs parents. 

 
La vie religieuse : 
La foi est ancrée dans le coeur 
des Voyageurs. Ils sont baptisés, 
reçoivent la communion, sont 
confirmés. Certains sont mariés à 
l'église. Ils ont leur ministères : 
celui de rassembleur, de lecteur 
de la Parole, de la prière,         
délégués des jeunes. Le         
catéchisme se fait soit par des 
mamans voyageuses, soit avec 
les autres enfants des  « Gadgé » 
= non Gitans. Chaque mercredi, 
l'aumônier vient célébrer la mes-
se dans la chapelle que Calo s'est 
construite sur son terrain. Calo et 
ses enfants vont animer des priè-
res à Sainte Foy la Grande, à La 
Réole, au Taillan, à Libourne. 
Leur vie religieuse    s'exprime 
surtout dans les      pèlerinages : 
celui de Verdelais, fin avril - Bu-
glose - les Saintes Maries de la 

mer - Paray le      Monial - Lour-
des, fin août. 
Il y a les « écoles de la foi », 
mais qui sont peu fréquentées. 
Des formations existent pour 
ceux qui veulent prendre des     
r e s p o n s a b i l i t é s  d a n s             
l'Évangélisation de leur peuple. 
 
Généralement, les rapports avec 
les voisins sont bons. 
« Il y a des gens formidables » 
dit une maman récemment        
installée avec sa famille sur la 
route d'Auros. Mais parfois, la 
méfiance et le racisme se         
montrent, dans la recherche du 
travail par exemple. Mais ils        
fréquentent les mêmes magasins, 
les même hôpitaux. Des amitiés 
se nouent entre Gadgé et      
Voyageurs. Les Voyageurs sont 
ici chez eux. Ils aiment leur pays 
et les gens. Ils ont leurs         
coutumes, leur culture qui n'est 
pas celle des « Gadgé ». Ils       
aiment la fête où ils invitent         
facilement. 
 
Et, vous le saviez, les                    
Voyageurs chantent. 
 

Un de leur chant dit ceci : 
 
« Pour construire un monde,  
un monde de liberté,  
Jésus compte sur moi,  
Jésus compte sur toi. 
Pour construire ensemble  
un monde de liberté,  
Jésus compte sur moi,  
Jésus compte sur toi ». 
 
« Moi le voyageur,  
avec toi le Gadjo. 
Avançons sans peur  
vers un chemin nouveau.  
Jésus nous libère,  
si nous voulons bien. 
Devenir des frères,  
aimer son prochain ». 

(Mariane et Retcha ROBIN) 

 
Cette année, les jeunes sont     
invités à connaître davantage 
leurs frères et sœurs Voyageurs. 
 
Puisse cette rencontre changer le 
regard des uns et des autres et 
ouvrir leur coeur aux richesses 
que cachent l'ignorance et la    
méfiance. 

 
Père Guy TELLIER 

L’après-midi du dimanche 28 janvier, 
les chrétiens du secteur pastoral du 
Langonnais se sont retrouvés au centre 
Saint Jean, lors d’une rencontre 
festive, avec l’équipe d’animation 
pastorale pour les vœux de « Bonne et 
Sainte Année 2007 ».  
Cette année qui est celle du service du 
Frère, nous permet de découvrir la 
dimension fraternelle de toute l’Eglise, 
la fraternité liée au baptême. 



 

dans une version « banlieue ». Ces 

différents reportages nous         

permettent ensuite de réfléchir par 

groupe à la notion de pardon et nous 

préparent à la célébration de la 

réconciliation. 

Nous commençons la célébration 

dans la salle des fêtes par un chant 

et par une première partie de 

l'évangile de l'enfant prodigue, puis 

nous partons dans la nuit froide, 

très froide et très noire, avec des 

bougies, vers l'église. En chemin, 

nous poursuivons la lecture de 

l'évangile ; nous arrivons à l'église 

sous la volée des cloches (il est 21 
heures et les habitants de Saint 
Loubert ont dû être bien étonnés !); 
l'église est plongée dans le noir :     

seules quelques bougies éclairent 

l'autel. Nous poursuivons la lecture 

de l'évangile et ensuite chacun peut 

rencontrer un prêtre. 

Tony, notre animateur de 4ème, 

entonne un gospel qui nous porte 

tous dans nos prières malgré le 

froid qui nous entoure. 

C'est le retour vers la salle           

communale où nous attend un repas 

convivial. Puis nous poursuivons la 

soirée par une veillée de jeux et de 

chants traditionnels de Noël dans 

des arrangements musicaux       

inattendus. 

Très belle veillée de Noël, d'amitié 

et de prières. 

Un grand merci aux personnes de la 

communauté de Saint Loubert qui se 

sont  mobilisées pour nous recevoir. 

Isabelle Ducousso 

Le vendredi 22 décembre 2006, 

nous nous retrouvons, tous les     

jeunes de l'aumônerie et nos       

familles, à Saint Loubert pour vivre 

ensemble une veillée de préparation 

à Noël. Quelques membres de la 

communauté locale, ainsi que le Père 

Gérard Faure et le Père Guy Tellier, 

se joignent à nous. 

Après un goûter à la salle des fêtes 

de Saint Loubert, qui réchauffe les 

plus frileux, une cassette sur le 

thème du pardon est visionnée, avec 

des interviews d'adolescents, et 

d'adultes tels que Julos Beaucarne, 

poète belge dont la femme a été 

assassinée, avec des clips sur la 

vengeance et une mise en scène de 

l'évangile, de la femme adultère 

empêchés d’assister à l’eucharistie et de bénir 

les personnes comme toutes sortes d’objets. 

Dans la célébration de la messe, « j’assiste » le 
prêtre de différentes manières. Ainsi, je peux 
faire des annonces qui rendent plus claires 
certains moments de la célébration de la mes-
se (annonces que l’on nomme alors 
« monitions ») et également toutes les autres 
annonces concernant la vie de la paroisse et 

plus largement : diocèse… 

Comme je l’ai dit plus haut concernant le     
service de la Parole de Dieu, je proclame    
habituellement l’Évangile et peux donner    
l’homélie. Je peux lire également les prières 
universelles, accueillir les offrandes du peuple 
de Dieu et les préparer sur l’autel afin que le 
prêtre les offre en célébrant la messe.  Pendant 
le déroulement de la messe, je me tiens au 
plus près du prêtre et de l’autel, en m’assurant 
par exemple que le Missel d’autel est à la bon-

ne page et qu’il ne manque rien au prêtre.  

Quand est venu le moment de la Communion, 
j’aide le prêtre à distribuer aux fidèles le Corps 
et le Sang du Seigneur. Quand j’ai fini de    
purifier les Vases Sacrés et que j’ai entendu le 
prêtre nous donner la bénédiction de Dieu, je 
congédie l’Assemblée : « Allez dans la Paix du 
Christ ! » pour lui signifier que le temps du   
rassemblement est achevé, que le Christ à 
présent nous envoie dans le monde, dans le 
quotidien de nos existences, témoigner de Lui 
auprès de tous ceux qui n’ont pu se joindre à 
nous ou auprès de tous ceux qui ne partagent 

pas (encore) notre espérance.  

Il me semble que le ministère diaconal, tel que 
je l’expérimente dans le cadre liturgique de 
l’eucharistie, consiste davantage à être un trait 
d’union entre l’Assemblée et le prêtre, qu’entre 

Pour m’aider à relire aujourd’hui mon service 
ecclésial comme diacre, je m’appuierai sur les 
joints forts de mon engagement au jour de mon 

ordination, le 25 juin dernier. 

« Romain, tu es prêt à t’engager au célibat. 
Veux-tu, pour signifier le don de toi-même au 
Christ Seigneur, garder toujours cet            
engagement à cause du Royaume des Cieux, 
en te mettant au service de Dieu et de ton 

prochain ? ». 

Cette question, c’est le Cardinal RICARD qui 
me l’a posé avant les autres, relatives au    

service proprement diaconal. 

Et sans doute est-il juste que cette question 
soit prioritaire, car elle vise ma disponibilité 
profonde à me donner entièrement pour le 
service du Christ et de l’Église. Ce choix,     
effectué en conscience au jour de mon       
ordination, j’ai eu à le refaire depuis les huit 
mois écoulés. J’ai aussi expérimenté           
véritablement que le Seigneur me donne la 
grâce de vivre  selon mon état de vie et ce, afin 
que je sois vraiment libre pour le service de    

l’Église. 

En tant que diacre, j’ai été ordonné pour le 
ministère de la Parole, de l’autel et de la     

charité.  

Concrètement; dans le secteur pastoral de 
Langon où j’exerce mon ministère, concernant 
le service de la Parole, dans l’assemblée    
liturgique, comme à l’occasion de temps de 
prières communautaires (avec adultes ou   
enfants) je proclame l’Evangile et je peux   
également donner l’homélie. Il peut m’arriver 
de conduire un temps de prière, de célébrer 
des baptêmes, de bénir des mariages, de    
présider des funérailles, de porter la           
communion à ceux qui sont physiquement 

l’Assemblée et Dieu. Le Christ présent à son 
Église est signifié par le prêtre célébrant ; 
quand à moi, je dois montrer le prêtre, conduire 
au mystère de foi qu’il célèbre pour l’Église et à 
la place du Christ, je suis tendu de tout mon 
désir vers cela, mais je ne puis aller plus loin 
sans dépasser le service strictement diaconal. 
Tout mon ministère conduit jusqu’à l’autel mais 
il doit « passer le relais » au ministère du prêtre 
qui lui véritablement rend présent le Seigneur 
en vivifiant les offrandes apportées par le    

peuple des baptisés.  

Enfin, j’associe le service du ministère de la 
charité, à l’attitude fondamentale du disciple, 

venu non pour être servi mais pour servir. 

En ce sens, je m’efforce, autant que faire se 
peut, d’être accueillant et bienveillant selon 

l’esprit de l’Évangile.  

D’un tempérament naturellement « vif », il me 
faut aussi bien des fois user de patience, mais 

souvent d’abord envers moi-même !. 

En conclusion, je dirais volontiers que ces 
premiers mois d’exercice réel du service     
diaconal m’ont réservé bien des joies, au fil des 
rencontres, des temps d’accueil, de            
préparations à des sacrements… mais aussi 
parfois des « réajustements » nécessaires 
dans le cadre de la collaboration avec d’autres 
personnes. Dans tous les cas, l’aventure vécue 
est belle et vaut le coup d’être engagée. Je 
suis heureux de savoir ma vie liée à celle du 

Christ et c’est librement que j’y consens.  

Puisse le Seigneur faire grandir davantage 
encore dans le cœur de ceux et celles qui lui 
sont consacré(es), le don libre et susciter   
d’autres cœurs libres et généreux pour son 

seul Amour et le service de l’Eglise.  

Romain JUSTIN, diacre 
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Frères,  

aucun d’entre nous ne vit pour soi-même  

et aucun ne meurt pour soi-même.  

Si nous vivons, nous vivons pour le le Seigneur ;  

si nous mourons, nous mourrons pour le Seigneur.  

Dans notre vie comme dans notre mort,  

nous appartenons au Seigneur.  

Car, si le Christ a connu la mort,  

puis la vie,  

c’est pour devenir le Seigneur des morts  

et des vivants.  
 

(Rm 14,7-9) 

A nos lecteurs... 
 

Il est projeté d’envoyer le 

journal Partages 113 par 

électronique à ceux qui 

sont équipés. 

Les personnes intéressées 

doivent communiquer leur 

adresse         électronique 

au Presbytère de Langon à 

l’intention de Partages 

113. 

Une personne du secteur pastoral a remis ce 
témoignage de reconnaissance  

à un membre de l’Equipe d’Animation Pastorale 
 
« Je suis heureuse de témoigner pour apporter la preuve que 
« le Service du Frère » est bien effectif dans notre mini secteur 
paroissial. 
 
En effet, étant non-voyante, si je ne bénéficiais pas de la gentillesse de chauffeurs bénévoles qui veulent 
bien m’emmener à la messe dans les différentes paroisses des environs, il est évident que je n’assisterais 
pas souvent à l’Eucharistie. Mais je n’ai aucun problème de ce côté-là, trouvant toujours quelqu’un de 
dévoué et d’attentif, avec le sourire en prime, pour me transporter. Ceci est également valable pour les 
réunions de lecture sur le thème d’année diocésaine.  
Je profite de l’occasion qui m’est offerte pour dire ma sincère reconnaissance à tous ces chauffeurs 

Messes du mois de Mars 

Samedi 3 18h Saint Macaire - Barsac 

Dimanche 4 9h15 Budos - Saint Loubert 

 9h30 Virelade 

 11h Langon Jeunes Pro - Podensac 

Samedi 10 18h Saint Macaire - Portets 

Dimanche 11 9h15 Semens - Coimères Messe K.T. 

 9h30 Arbanats 

 11h Langon Messe K.T. - Podensac 

Samedi 17 18h Saint Macaire - Barsac 

Dimanche 18 9h15 Bieujac - Sainte Croix du Mont 

 9h30 Illats 

 11h  Langon - Podensac 

Samedi 24 18h St Macaire Récollection - Portets 

Dimanche 25 9h15 Toulenne - Lados 

 9h30 Saint Michel de Rieufret 

 11h Langon - Podensac 

Samedi 31 18h Saint Macaire - Barsac 

Dimanche 1° 9h15 Preignac - Saint Pierre d’Aurillac 

 11h Langon - Podensac 

Agenda 

Mercredi 21 février Mercredi des Cendres 

Messe à 19h à Langon et à Podensac 

Dimanche 25 février 9h30 : Matinale à l’église de Podensac, sur le diaconat 

Vendredi 9 mars 17h30 : Rencontre du Secours Catholique de Langon et 

Podensac au centre Saint Jean 

Réflexion autour du document « La diaconie de l’église » 

Samedi 10 mars Récollection à Verdelais des fraternités séculières de la 

Gironde sur le thème « Le Service du Frère ». 

Samedi 24 mars Récollection avec Mgr BLAQUART à Verdelais de 10h30 

à 18h, pour les membres du Conseil Pastoral, de l’E.A.P. 

et des membres en responsabilité pastorale des deux 

secteurs. 

Messe à 18h à Saint Macaire 

Lundi Saint (2 avril) 18h : Messe Chrismale à la Cathédrale de Bordeaux  

Du jeudi 5 au dimanche 8 avril Triduum Pascal 

Du lundi 9 au vendredi 13 

avril 

Camp à Licq avec les enfants du catéchisme (Langon/

Podensac) 

Pendant le Carême - Table ouverte le dimanche au presbytère de Langon.  

« Que personne ne reste seul »  
(porter votre pique-nique) 

 
- Dans tout le secteur de Langon, nettoyage des  Eglises 

par tous les catholiques de chaque village. 


